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Document d’orientation

Introduction 

Quand nous lancions, en 1998, la Campagne Semaines Pascales (CSP), il s'agissait de r�veiller les 
consciences des uns et des autres, � la lumi�re de la foi et des Saintes Ecritures, sur les drames qui 
d�chirent au jour le jour notre pays, l'Afrique et le monde. Autrement dit, il �tait question de mobiliser les 
croyants et les croyantes contre les fl�aux qui gangr�nent le tissu social, afin de b�tir un monde de justice, 
de paix, de fraternit� et de solidarit�. C'est ainsi que nous avons braqu� les projecteurs tour � tour sur 
l'impunit�, la corruption, le tribalisme et la violence sur toutes ses formes, notamment les violences faites 
aux femmes et aux enfants. 

En 2002, nous avions d�cid� de consacrer 5 ann�es pour analyser les violences sous ses 
diff�rentes formes, afin de proposer des solutions et des strat�gies pour l'�radiquer. L'ann�e 2006 devait 
�tre consacr�e � la non-violence comme solution ultime � la violence. Ainsi le th�me initialement pr�vu 
pour la Campagne Semaines Pascales 2006 �tait intitul� Pour une culture de la non-violence, 
d�racinons la violence pour construire une soci�t� de justice et de paix. 

Chemin faisant, nous nous sommes rendus compte qu'un tel th�me �tait beaucoup plus une 
strat�gie d'action qu'un objectif � atteindre. Il fallait donc formuler un autre th�me qui soit un objectif 
capable de mobiliser le plus de monde possible pour la construction d'une soci�t� de justice et de paix. 
Apr�s avoir revisit� les probl�mes cruciaux que nous avons effleur�s au cours des campagnes pass�es, 
ceux touchant les femmes et les enfants nous ont paru prioritaires � aborder avec la strat�gie de la non-
violence. C'est ainsi que le nouveau th�me de la Campagne Semaines Pascales 2006, se d�cline comme 
suit Plaidoyer pour la femme au Cameroun. Ce th�me restera inchang� pour les trois prochaines 
ann�es. 

I - Contexte de justification

La campagne Plaidoyer pour la femme au Cameroun vise essentiellement les pratiques sociales qui 
posent probl�me pour la vie des femmes africaines aujourd'hui. Il s'agit d'organiser une campagne 
d'information, de r�flexion et de plaidoyer sur les probl�mes relatifs � la dot et aux rites de veuvage. Il 
s'agit �galement de promouvoir des actions de plaidoyer en faveur du code de la famille au Cameroun. 
Ces probl�mes se sont impos�s � nous tout au long des campagnes que nous avons organis�es en 2004 et 
en 2005 sur les violences faites aux femmes et sur l'exploitation sexuelle des jeunes filles au Cameroun. 
Dans les d�bats et les discussions sur ces th�mes, l'unanimit� s'est d�gag�e pour faire travailler en 
synergie les forces chr�tiennes, musulmanes et traditionnelles sur des points pr�cis � partir desquels il 
serait possible d'engager la soci�t� civile et les pouvoirs publics dans la recherche des r�ponses pr�cises et 
concr�tes. Les questions relatives � la dot, aux rites de veuvage et � l'�laboration d'un code de la famille 
soucieux de la condition des femmes ont paru constituer des enjeux majeurs sur lesquels il est important 
non seulement d'attirer l'attention des populations, mais aussi de faire travailler ensemble toutes les forces 
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vives de la soci�t�. La mise en place des Comit�s d'Orientation et de Suivi (COS) est donc une 
opportunit� pour organiser sur le terrain et � l'�chelon national, des actions contre ces probl�mes 
cruciaux.

Au Cameroun, la dot pose de plus en plus probl�me. Dans la mesure o� elle a cess� d'�tre le lieu 
d'une symbolique traditionnelle d'alliance entre les familles pour devenir un simple marchandage pour 
l'achat des femmes, elle justifie aux yeux des hommes toutes sortes de violences conjugales dont les 
femmes sont victimes. Il est urgent qu'une r�flexion globale puisse �tre men�e � l'�chelle nationale pour 
une codification des pratiques de la dot, afin que celles-ci ne soient plus l'espace de perversion des 
traditions et de commercialisation des femmes comme s'il s'agissait d'objets purs et simples. Une telle 
r�flexion exige que les forces intellectuelles, �thiques, spirituelles, civiles et politiques puissent mettre 
ensemble leurs �nergies en vue de repenser la dot et de l'inscrire dans une vision globale de la dignit� des 
femmes au sein de la soci�t�.

La m�me d�marche concerne la question des rites de veuvage. Les souffrances des femmes dans 
ce domaine sont d'une ampleur telle qu'il n'est pas possible de ne pas exiger une l�gif�ration claire qui 
prot�ge les droits fondamentaux des femmes. Face aux tortures, aux humiliations, aux injustices 
inh�rentes aux rites de veuvage, une �thique de la dignit� humaine et une spiritualit� de la compassion et 
de l'accompagnement des veuves devront �tre fond�es sur des droits clairement codifi�s. Les forces 
religieuses ne peuvent pas ne pas se prononcer et exiger des changements profonds face aux abus en 
cours dans la soci�t� camerounaise.

On comprend pourquoi la question du code de la famille devra mobiliser l'ensemble des forces 
sociales, particuli�rement les forces religieuses pour que le droit soit conforme � l'�thique de l'humain et 
au respect de la dimension spirituelle de tout �tre, homme ou femme. Il est imp�ratif que des synergies se 
cr�ent entre les repr�sentants des grandes religions, les �nergies de la soci�t� civile et les pouvoirs publics 
pour doter le Cameroun d'un code de la famille digne de la personne humaine dans ses droits 
fondamentaux. En plus, il est bon que des recherches soient men�es et que leurs r�sultats soient publi�s 
pour permettre aux nouvelles id�es de circuler et aux communaut�s de foi de disposer des documents de 
base pour l'animation th�ologique et spirituelle des mouvements de transformation sociale.

II - Les objectifs de la campagne

En collaboration avec le Service National Justice et Paix de la Conf�rence Episcopale du 
Cameroun (SN/CENC), le Conseil des Eglises Protestantes du Cameroun (CEPCA), le Service 
Œcum�nique pour la Paix (Sep) et le Conseil Sup�rieur Islamique du Cameroun (CSIC), le CIPCRE se 
propose de faire �merger au Cameroun, dans le cadre de la Campagne Semaines Pascales, une vaste 
conscience de la mobilisation de toutes les forces sociales pour l'humanisation des pratiques de veuvage, 
la valorisation de la dot comme symbole des liens profonds entre les �tres humains respectueux de leur 
humanit� et l'�dification d'un code de la famille o� les femmes soient respect�es dans leur droit � la justice 
et au bonheur. Nous rechercherons �galement la collaboration d'autres partenaires engag�s dans le m�me 
combat que nous, notamment l'Association de Lutte contre les Violences faites aux Femmes (ALVF),
l'Association Camerounaise des Femmes Juristes (ACAFEJ) et les Associations des Femmes des Eglises 
Chr�tiennes et des Communaut�s Musulmanes.

Pour ce faire, le CIPCRE se donne pour strat�gies de rassembler, au sein des Comit�s 
d'Orientation et de Suivi de la Campagne Semaines Pascales (COS/CSP), pour une r�flexion en 
profondeur, les forces religieuses en vue de les engager dans une campagne de conscientisation sur les 
questions de la dot, de veuvage et du code de la famille au Cameroun. Les synergies entre christianisme, 
islam et religions africaines du terroir constituent une voie essentielle pour engager la soci�t� civile, les 
m�dias et les pouvoirs publics dans une lutte commune.

Plus pr�cis�ment, il s'agira : 

- de renforcer l'espace du dialogue œcum�nique et interreligieux cr�� gr�ce � la dynamique de la 
Campagne Semaines Pascales (www.wagne.net/csp), pour aborder de mani�re coh�rente et 
publique les questions de dot, de veuvage et du code de la famille ;
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- de faire de ces questions un enjeu national par la mobilisation des m�dias publics et priv�s;
- de conduire la soci�t� civile � se mobiliser pour la m�me cause, dans la perspective d'un 

engagement de transformation sociale durable ;
- de lib�rer une dynamique de plaidoyer aupr�s des pouvoirs politiques pour qu'ils prennent 

conscience de l'importance des d�cisions � prendre concernant la dot, les rites de veuvage et le 
code de la famille ;

- de mettre � la disposition du grand public des informations et du mat�riel didactique relatifs � 
la dot, au veuvage et au projet de loi sur le code de la famille.

A travers toutes ces actions, l'ambition est de donner � la question des droits des femmes une 
dimension strat�gique pour la transformation sociale, � travers des points d'ancrages capables de frapper 
l'imaginaire et de pousser les populations � de nouveaux choix de vie concernant les relations entre les 
hommes et les femmes.

III - Activit�s et strat�gies

La campagne Plaidoyer pour la femme au Cameroun se d�roulera autour des activit�s 
suivantes : 

1 - Etudes diagnostiques de base

Pour mieux comprendre les probl�mes afin de mieux organiser la riposte, les organisateurs 
commanderont des �tudes aupr�s des services sp�cialis�s. Ces �tudes auront pour but de pr�senter une 
vision scientifique du ph�nom�ne de la dot et des rites de veuvage dans certaines provinces pilotes, en 
vue d’�clairer l’opinion publique sur l’importance des choix � faire dans l’�laboration du code de la 
famille. Il s’agit, en fait, de disposer des donn�es fiables et des statistiques cr�dibles qui puissent donner � 
voir l’ampleur des abus et du syst�me d’injustices de certaines pratiques sociales � partir desquelles une 
analyse des ph�nom�nes pourra se d�ployer. Cette vision juste de la situation permettra de forger une 
nouvelle conscience pour les d�cisions � prendre et les actions � entreprendre.

2 - Restitution des �tudes

Une fois les �tudes diagnostiques r�alis�es, nous restituerons les r�sultats aupr�s de tous ceux et 
toutes celles qui, d’une mani�re ou d’une autre, ont le pouvoir de d�cision politique ou d’impact profond 
au sein de la population : les autorit�s publiques, les D�put�s, les responsables de la soci�t� civile et les
repr�sentants des forces d’action sociale. Les s�ances de restitution seront l’occasion de pr�senter les 
orientations principales de la campagne et les strat�gies � engager � grande �chelle.

3 - Elaboration des mat�riels �ducatifs

Sur la base des r�sultats des �tudes scientifiques qui seront men�es dans au moins sept (7) 
Provinces du pays, nous �laborerons des mat�riels �ducatifs pour les Cultes d'Enfants et Ecole de 
dimanche, pour les Ecoles Primaires et les Etablissements Secondaires. Nous �laborerons �galement des 
dossiers d'animation pour les Associations de Femmes et les Mouvements de Jeunes, ainsi que des 
pr�sentations sur vid�o projecteur permettant de montrer aux �lus, aux responsables religieux, aux Chefs 
Traditionnels et aux leaders d'opinion l'�tat des lieux en ce qui concerne les mauvaises pratiques de la dot 
et du veuvage au Cameroun.

Ces mat�riels �ducatifs constitueront, pour ainsi dire, le d�clencheur de nos actions de plaidoyer 
pour la femme au Cameroun.

4 – Causerie �ducative avec des mouvements et associations des femmes pour une vaste 
mobilisation de la soci�t� civile.

Aujourd'hui, il n'est pas possible de donner un vaste retentissement social aux questions relatives � 
la dot, au veuvage et au code de la famille sans l'engagement d�termin� des mouvements et associations 
des femmes. Ces organisations sont des relais indispensables et des embrayages pr�cieux pour atteindre le 
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plus de femmes possibles et ouvrir la voie � des initiatives susceptibles de bousculer l'imaginaire social et 
de faire �voluer les mentalit�s en vue des actions.

5 - Causeries �ducatives avec des jeunes ainsi qu'� travers les m�dias 
(Radios et t�l�visions)

La jeunesse est une cible fondamentale pour changer les mentalit�s et briser le poids des 
atavismes. C'est � partir d'elle qu'il est n�cessaire d'ouvrir les esprits sur les injustices, les in�galit�s, les 
inhumanit�s et les monstruosit�s de certaines pratiques sociales. C'est � partir d'elle �galement que l'on 
peut miser sur de nouveaux choix de civilisation, en vue de faire progressivement dispara�tre les 
coutumes obsol�tes et les visions r�trogrades du monde. Les causeries �ducatives seront des moments de 
dialogue avec les jeunes pour une r�flexion destin�e � susciter des choix et des engagements pour une 
nouvelle soci�t�. 

6 - Forum des Chefs Traditionnels 

Dans la recherche actuelle pour transformer la soci�t� camerounaise en une soci�t� de non-
violence et de paix durable, le pouvoir traditionnel constitue un potentiel incontournable de sensibilisation 
de la population et de formation des esprits. Par la solidit� de sa l�gitimit� comme espace d’identification 
profonde de nos peuples, par la force de ses r�f�rences symboliques et par la f�condit� des traditions qu’il 
repr�sente, ce pouvoir constitue une instance essentielle pour la r�flexion et l’action face aux multiples 
violences qui gangr�nent la soci�t� camerounaise :

Ainsi, en mati�re de lutte contre les perversions de la dot et du veuvage, l'exploitation sexuelle des 
enfants et pour l'adoption d'un code de la famille au Cameroun, nul doute que les Chefs Traditionnels 
sont des alli�s et des atouts indispensables. C'est pourquoi, il sera organis� au cours de la campagne des 
fora qui regrouperont des Chefs Traditionnels et des Lamibe dans le but de solliciter leur pr�cieux 
concours dans notre combat. 

7 - Atelier national sur le Code de la Famille

Il y a quelques ann�es, un projet de Code de la Famille a �t� �labor� au Cameroun. 
Malheureusement, cette premi�re mouture se trouve en veilleuse depuis lors. Tout se passe comme si des 
forces occultes avaient d�cid� de bloquer un projet qui, pourtant, serait l'occasion de l�gif�rer en mati�re 
de la pratique de la dot et des rites de veuvage.

Il est donc question, au cours de la campagne, de faire remettre en chantier ce projet en 
organisant au sein des diff�rents Comit�s d'Orientation et de Suivi (COS) des s�ances de lecture critiques, 
fond�es sur des r�flexions que la CSP nous aura permis de d�velopper sur les questions du veuvage et de 
la dot � la lumi�re de la parole de Dieu. Nous organiserons en suite un atelier national � l'issue duquel 
nous ferons des propositions en vue de l'�laboration d'un Code de la Famille r�pondant aux aspirations 
des camerounaises et des camerounais. Nous d�velopperons enfin des actions de plaidoyer en faveur de 
l'adoption de ce Code.

8 - Actions de plaidoyer aupr�s des minist�res et des services de l'Etat concern�s 
par les questions de dot, de veuvage et de code de la famille. 

Tout le monde conna�t le r�le central des d�cideurs politiques dans toutes les d�marches de 
transformation sociale en profondeur. Si on met ces d�cideurs dans une cause d'int�r�t public en les 
engageant � soutenir les actions de la soci�t� civile et des forces religieuses, il y a beaucoup de chances 
que l'initiative puisse aboutir � des actions de transformation sociale concluante. Au cours de la 
campagne, les forces religieuses viseront � nouer un dialogue fructueux avec les autorit�s publiques, dans 
un processus de plaidoyer qui sera aussi un moment important de l'action � mener.
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9 - Suivi-Evaluation des activit�s

Le travail de suivi de la campagne sera organis� autour des Comit�s d'Orientation et de Suivi le 
CSP (COS/CSP) charg�s de veiller � maintenir le souffle des d�cisions prises et � continuer � mobiliser 
les forces de conscientisation. De m�me, une �valuation de la campagne est pr�vue afin non seulement de 
mesurer l'impact de l'action entreprise, mais aussi pour ouvrir des perspectives d'un suivi efficace. Les 
travaux de suivi et d'�valuation seront consign�s dans un rapport. 

Bafoussam, mars 2006

Pour les Organisateurs,

Pasteur Jean-Blaise KENMOGNE
Directeur G�n�ral du CIPCRE
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